
Antiquité En 5 minutes

L’armée spartiate
Parlons organisation,
localisation et équipement

 Nom: Alexandre Trudel           Groupe:1032            Cours: Traitement numérique des images et textes

Comme les autres cités grecques, Sparte accorde une prépondérance 
marquée aux fantassins lourds, les hoplites, au détriment des archers et 
des autres troupes légères, ainsi que de la cavalerie. Elle se distingue 
cependant en ce que tous les citoyens en âge de porter les armes
c’est-à-dire entre 20 et 60 ans, doivent servir comme hoplites, et non la 
fraction la plus riche, comme c'est le cas ailleurs.
Sur le champ de bataille, les hoplites sont groupés par sections, les 
énomoties, qui comptent normalement un représentant de chaque 
classe mobilisée.
Elles se déploient par ordre d'âge croissant, les jeunes, fraîchement 
issus du parcours éducatif spartiate, se trouvant au premier rang.

Bouclier rond
À partir du Ve siècle avant Jésus-Christ,         
probablement, le bouclier porte un emblème 
distinctif de chaque cité, en l'occurrence un Λ 
(lambda) pour « Laconie » ou « Lacédémone ». 
Dans une des comédies d'Eupolis, la seule vue 
des lambdas sur les boucliers ennemis suffit à 
faire trembler de peur le Cléon de théâtre.

Vêtements  pourpres
Les Spartiates avec leurs manteaux 
pourpres se distinguaient des autres 
hoplites grecs.

Les cnémides sont les jambières 
protégeant les hoplites aux jambes.

Cnémides

CasqueLance

Cuirasse

Sandales
Les sandales permettent aux guerriers 
spartiates de marcher et de courir sans avoir 
trop à traîner sur, parfois, de longues distances.

Cheveux Longs
Les hoplites spartiates 
avaient des cheveux longs 
souvent foncés comparé 
aux grecs des autres 
cités-états.

De 700 à 500 avant Jésus-Christ, les grecs 
allant au combat portaient le casque dit 
corinthien. À la différence des casques utilisés 
dans les armées occidentales au vingtième 
siècle, un casque d'hoplite en bronze couvrait la 
tête et la majeure partie du cou, descendant à 
l'arrière jusqu'à la clavicule. Dans sa forme la 
plus élégante, les montants pour les joues et les 
protège-nez s'étendaient vers l'avant à tel point 
qu'ils se rejoignaient presque au centre du 
visage, aboutissant ainsi à y enserrer les yeux, le 
nez et même la bouche. En théorie, le bronze 
massif procurait la protection nécessaire contre 
les coups de lance au visage et à la tête ainsi 
préservant la mâchoire des coups de côté 
comme des coups de face.

La cuirasse, remarquait le 
philosophe, historien et 
maître de guerre grec, 
Xénophon dans son traité 
De l'Équitation, doit être  
"faite sur mesure". Il ajoutait 
qu'un ajustement lâche faisait 
porter un poids impossible 
sur les épaules, cependant 
qu'une cuirasse trop serrée 
était une entrave. Il 
s'inquiétait du manque de 
mobilité résultant du port du 
corset cuirassé : "La 
cuirasse... doit être fabriquée 
de manière à n'empêcher ni 
de s'asseoir ni de se 
pencher." Il ajoutait que pour 
lancer un javelot avec la 
main droite, il était 
nécessaire d'enlever 
complètement une partie de 
la cuirasse. L'hoplite était 
obligé de demander de l'aide 
rien que pour mettre sa 
cuirasse.

La lance servait à attaquer 
et défendre, c’est un objet 
de mort. Dans l’idéologie 
spartiate, il était bien vu 
de mourir au combat.

Le territoire de Sparte est bien étendu en Grèce Antique, Sparte 
contrôle les villes d’Épidaure, d’Olympie, de Tégée, de Mantinée, de 

Stymphale, de Argos, de Mégalopolis, de Méssène et de Phigalie.
À Stymphale, c’est là, où dans le mythe du demi-dieu Héraclès, que 

des oiseaux mythiques sont abbattus par ce héros grec.
Olympie, ville près du Mont Olympe où supposément les dieux 

résident, est l’hôte des jeux olympiques qui ont lieu chaque 4 ans.

Le territoire de Sparte


